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Introduction
Les violences conju gales consti tuent un phéno mène social majeur,
long temps relégué au domaine privé mais désor mais reconnu comme
un enjeu de santé publique. En France, plus de 200 000 victimes ont
été recen sées en 2022, dont la majo rité sont des femmes (Minis tère
de l’Inté rieur, 2023). Ces données rejoignent celles de l’Orga ni sa tion
mondiale de la santé qui estime qu’une femme sur trois subira, au
cours de sa vie, des violences physiques ou sexuelles de la part de son
parte naire (WHO, 2021). La spéci fi cité des violences conju gales tient
au fait qu’elles se déploient dans un espace intime censé être
protec teur, ce qui accentue le senti ment de trahison et les effets
délé tères sur la psyché.
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Au- delà des consé quences physiques, elles engendrent des séquelles
psycho trau ma tiques complexes qui affectent l’iden tité, la confiance
en soi et la paren ta lité. Le trau ma tisme qu’elles provoquent
corres pond souvent au type II, c’est- à-dire des évène ments répétés,
chro niques et inéluc tables. Dans certains cas, il peut s’entre lacer à
des trau ma tismes précoces, renfor çant la vulné ra bi lité des victimes
(Josse, 2019). Comprendre ce processus implique de dépasser une
lecture statique du symp tôme pour envi sager une dyna mique
psychique faite de ruptures, de défenses, mais aussi de possi bi lités de
réor ga ni sa tion et de résilience.

2

Dans cette pers pec tive, le réfé ren tiel construc ti viste de Piaget
(assi mi la tion et accom mo da tion des schèmes) et l’apport socio- 
constructiviste de Vygotski (impor tance du soutien social et du rôle
du tiers) offrent un cadre perti nent. Ils permettent de conce voir le
trau ma tisme comme un processus évolutif : les victimes doivent
réor ga niser leurs schèmes pour inté grer l’expé rience violente, dans
une tension constante entre isole ment et ouver ture. Cette approche
posi tionne ainsi la victime comme actrice de sa recons truc tion, tout
en souli gnant l’impor tance des appuis externes dans
ce cheminement.

3

L’objectif de cette recherche est de modé liser les processus mis en
jeu dans l’inté gra tion psychique du trau ma tisme des violences
conju gales, afin de mieux comprendre les moda lités de
réor ga ni sa tion iden ti taire et d’ouvrir des pistes pour un
accom pa gne ment théra peu tique et social adapté.

4

Cadre théorique

Les violences conju gales : typo logie
et clinique
Les violences conju gales recouvrent plusieurs formes : physiques,
psycho lo giques, sexuelles, écono miques ou encore admi nis tra tives
(Minis tère de la Justice, 2024). La violence physique constitue la
mani fes ta tion la plus visible, mais elle est souvent précédée et
accom pa gnée de violences psycho lo giques (Hiri goyen, 2010). Les
violences sexuelles, quant à elles, demeurent parmi les plus diffi ciles
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à verba liser, en raison de la honte et du senti ment de culpa bi lité qui
les accom pagnent (Grihom, 2015). Enfin, les violences écono miques
ou admi nis tra tives viennent renforcer la dépen dance et l’isole ment
de la victime (Salmona, 2017). Au- delà de la diver sité des formes, les
violences s’inscrivent dans une dyna mique rela tion nelle répé ti tive
que Walker (1979) a concep tua lisée sous le nom de cycle de la
violence : phase de lune de miel, montée des tensions, explo sion de la
violence, puis justi fi ca tion. Ce cycle, qui tend à se répéter avec une
inten sité crois sante, contribue à la confu sion et à l’impuis sance de
la victime.

Un des méca nismes centraux de cette dyna mique est l’emprise. En ce
sens, Hiri goyen (1998, citée par Hiri goyen, 2010) a décrit la
commu ni ca tion perverse comme un procédé de mani pu la tion visant
à sidérer et à désta bi liser la victime. Cette emprise induit une perte
progres sive de repères et un doute sur ses propres percep tions. La
sidé ra tion, consé quence neuro bio lo gique du trauma, désac tive les
capa cités de réflexion et déclenche des méca nismes de survie
(Neme roff, 2009 cité par Salmona, 2017). Ceci explique pour quoi la
victime peut paraître passive ou ambi va lente face à la violence.

6

Obstacles à la recon nais sance et consé ‐
quences psychiques

Les victimes peinent souvent à recon naître la situa tion de violence.
Cela s’explique par plusieurs facteurs : la bana li sa tion de certains
compor te ments (micro- violences, contrôle) ; le déni et la disso nance
cogni tive (permet tant de main tenir une illu sion de norma lité) ; le
poids des repré sen ta tions sociales (confu sion entre conflit et
violence, culpa bi li sa tion des victimes) (Hiri goyen, 2009). Ces
obstacles sont renforcés par des fausses croyances qui
norma li se raient la violence, le réseau social informel de la victime,
peu solli cité, ou encore le système judi ciaire ou les profes sion nels de
santé qui n’abor de raient pas systé ma ti que ment cette ques tion
(Redondo & Correia, 2019).

7

Les consé quences psychiques sont multiples : perte d’estime de soi,
troubles anxieux et dépres sifs ou encore disso cia tion trau ma tique
(Salmona, 2020). Les violences répé tées peuvent entraîner un état de
stress post- traumatique complexe, marqué par des intru sions, des
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évite ments, une hyper vi gi lance et une alté ra tion durable de l’iden tité.
La disso cia tion, en parti cu lier, constitue une défense adap ta tive qui
permet de survivre à l’instant de la violence, mais elle entrave la mise
en sens et l’inté gra tion psychique du vécu (Revue de santé scolaire et
univer si taire, 2013).

Les effets se réper cutent égale ment sur la paren ta lité. Le parent
victime peut se trouver indis po nible psychi que ment pour ses enfants,
absorbé par le trauma. La fonc tion paren tale est alors fragi lisée,
parfois déqua li fiée par le parent agres seur, ce qui limite la capa cité de
protec tion et peut accen tuer la culpa bi lité (Saldier et al., 2020).

9

L’apport de la théorie piagétienne

Dans une pers pec tive construc ti viste, Piaget (1967) consi dère que
l’intel li gence se déve loppe grâce à l’orga ni sa tion progres sive de
schèmes, entendus comme des unités d’action et de pensée
permet tant d’inter agir avec l’envi ron ne ment. Chaque expé rience est
soit assi milée (inté grée dans des struc tures préexis tantes), soit
accom modée (modi fiant les schèmes exis tants). L’équi li bra tion est le
processus dyna mique qui permet de dépasser les déséqui libres et
d’atteindre un nouvel équi libre cognitif (Montan gero et al., 2019).

10

Dans le contexte des violences conju gales, les schèmes rela tion nels
peuvent se rigi di fier, piégeant la victime dans des boucles répé ti tives.
Ces schèmes rigides enferment le sujet dans un système fermé (Von
Berta lanffy, 1968), où les rétro ac tions néga tives empêchent toute
adap ta tion. A contrario, des schèmes préservés peuvent consti tuer
des ressources permet tant d’ouvrir le système et de mobi liser
des alternatives.

11

La notion de compen sa tion permet d’analyser la manière dont le sujet
tente de retrouver un équi libre face au trau ma tisme :

12

Compen sa tion alpha : main tien coûteux des schèmes exis tants, par déni,
disso cia tion, ratio na li sa tion. L’expé rience violente est mini misée ou mise
à distance, mais sans être intégrée.
Compen sa tion bêta : amorce de décen tra tion, recon nais sance partielle
de la violence, ouver ture à l’alté rité grâce à l’inter ven tion d’un tiers. Le
sujet oscille entre assi mi la tion et accom mo da tion, sans parvenir encore
à une réor ga ni sa tion stable.
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Compen sa tion gamma : réor ga ni sa tion profonde des schèmes, inté gra ‐
tion du trau ma tisme et émer gence d’une nouvelle iden tité. Cette phase
suppose un envi ron ne ment suffi sam ment conte nant pour permettre
la symbolisation.

Le modèle de la psychogenèse
Le modèle de la psycho ge nèse de la paren ta lité à l’épreuve du
handicap (Clavel et al., 2022) éclaire ces processus. La rupture initiale
provo quée par le trauma corres pond à une patho ge nèse, marquée par
un fige ment et un isole ment. Les boucles fermées entre tiennent la
rigi dité et empêchent toute ouver ture. Le passage à une
psycho ge nèse suppose l’inter ven tion d’alter ego ou de tiers
soute nants, qui intro duisent de la trian gu la tion et permettent au
sujet de se décentrer.

13

Ce passage d’un système fermé à un système ouvert rejoint les
apports de la théorie de l’atta che ment et des travaux sur la rési lience
qui soulignent le rôle décisif du soutien externe dans la
trans for ma tion du vécu trau ma tique. Ainsi, la recons truc tion
psychique ne peut se penser sans l’arti cu la tion entre les ressources
internes du sujet et les appuis externes (portage, fonc tion phorique).

14

Problématique
Les violences conju gales consti tuent une pertur ba tion durable du
fonc tion ne ment psychique. Dans une lecture construc ti viste, elles
désta bi lisent les schèmes et rompent l’équi li bra tion, en enfer mant
souvent la victime dans un système fermé marqué par l’isole ment et
l’emprise. La ques tion centrale est alors de comprendre comment, et
à quelles condi tions, les victimes parviennent à réor ga niser leurs
schèmes pour inté grer l’expé rience trau ma tique et amorcer une
recons truc tion iden ti taire. Cette étude explo ra toire vise à modé liser
les processus d’inté gra tion psychique en mobi li sant la théorie
piagé tienne de l’assi mi la tion et de l’accom mo da tion, la distinc tion
entre systèmes ouverts et fermés et la dyna mique compen sa toire
allant de la protec tion défen sive à la réor ga ni sa tion profonde. Elle
cherche à mettre en lumière les méca nismes qui permettent de
dépasser une stag na tion trau ma tique, le rôle des ressources internes
et externes dans le passage vers un système plus ouvert, ainsi que les
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effets de ce processus sur la dispo ni bi lité paren tale et le senti ment de
compé tence. L’objectif est de proposer une modé li sa tion clinique
suscep tible d’éclairer de nouvelles pistes d’intervention.

Méthodologie
Cette étude quali ta tive vise à explorer le processus d’inté gra tion
psychique du trau ma tisme des violences conju gales à partir des récits
de victimes. La méthode quali ta tive s’impose car elle permet
d’accéder à la signi fi ca tion subjec tive que les parti ci pants attri buent à
leur vécu (Santiago Dele fosse & Rio Carral, 2017).

16

L’échan tillon se compose de dix parti ci pants, dont neuf femmes et un
homme, tous majeurs et ayant vécu des violences conju gales
(physiques, psycho lo giques, sexuelles ou écono miques). Leur
diver sité de parcours, certaines violences étant récentes et d’autres
plus anciennes, a permis d’appré hender diffé rents stades de
recons truc tion. Les parti ci pants ont été recrutés via des groupes
d’entraide en ligne, après diffu sion d’un message expli quant les
objec tifs de la recherche. Le consen te ment éclairé a été recueilli pour
chaque entre tien, dans le respect de l’anonymat et de
la confidentialité.

17

Les données ont été recueillies par entre tiens semi- directifs, menés
en présen tiel, en visio con fé rence ou par télé phone, selon les
contraintes et préfé rences des parti ci pants. Un guide d’entre tien
souple a orienté la discus sion autour de théma tiques clés : percep tion
initiale de la violence, processus d’inté gra tion psychique, ressources
internes et externes, impact sur la paren ta lité, recons truc tion
iden ti taire et résilience.

18

Les entre tiens ont été enre gis trés puis retrans crits inté gra le ment.
L’analyse théma tique de contenu (Castillo, 2021) a permis d’iden ti fier
des thèmes et sous- thèmes récur rents, mettant en évidence les
méca nismes psychiques et rela tion nels mobi lisés par les victimes
dans leur parcours d’inté gra tion et de reconstruction.

19

Résultats
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Compen sa tion alpha et système fermé
Dans un premier temps, les victimes décrivent un fonc tion ne ment
psychique marqué par la sidé ra tion et la mise en place de
méca nismes de défense tels que la disso cia tion ou la ratio na li sa tion.
Certaines expriment le senti ment de raconter « l’histoire de
quelqu’un d’autre », tradui sant une mise à distance de l’expé rience
insou te nable, tandis que d’autres mini misent les violences en les
attri buant à la fatigue, à la jalousie ou à l’amour, tentant ainsi de
main tenir une image idéa lisée de l’agres seur. Comme l’exprime
Mme P « Je me suis dit c’est les mauvaises humeurs, c’est tout voilà »

20

Cette dyna mique défen sive s’accom pagne de phéno mènes d’emprise
et d’isole ment : l’agres seur occupe une place centrale et exclu sive,
rédui sant l’accès aux ressources externes. Les parti ci pantes
rapportent un retrait progressif de leurs rela tions sociales, renfor çant
l’enfer me ment dans un système fermé. La culpa bi lité et la remise en
ques tion de soi sont récur rentes : plusieurs évoquent le doute
constant quant à leurs émotions, leurs réac tions ou leur
respon sa bi lité dans les violences. Enfin, certains récits mettent en
évidence une répé ti tion trau ma tique, où les violences conju gales
réac tivent des expé riences infan tiles d’inceste ou de maltrai tance,
rejouant des schèmes préco ce ment marqués par la non- protection et
l’absence de reconnaissance.

21

Dans ce contexte, la dispo ni bi lité psychique paren tale appa raît
forte ment compro mise. Les parents se montrent là physi que ment
mais pas vrai ment présents, réduits à assurer le strict minimum pour
leurs enfants, le trauma occu pant l’essen tiel de l’espace psychique.

22

Quand l’autre fait tiers : amorce d’une
compen sa tion bêta
Une évolu tion dans le discours des sujets peut être entendue. En
effet, la pertur ba tion du trau ma tisme qui était jusqu’alors rejetée ou
mini misée devient peu à peu reconnue, marquant un tour nant dans la
prise de conscience. On observe que cette première décen tra tion est
souvent déclen chée par des instants de réflexion intime ou des
événe ments marquants. Cette première décen tra tion confronte la
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victime à l’ambi va lence de l’objet aimé, à la fois idéa lisé et
destruc teur, et s’accom pagne d’un senti ment de perte et de
deuil identitaire.

Le rôle du tiers est déter mi nant dans ce passage. L’inter ven tion d’un
proche, d’un profes sionnel ou d’un enfant agit comme une
trian gu la tion, permet tant de voir la rela tion sous un angle nouveau.
Mme E en témoigne « Et là… je crois que j’ai eu comme un élec tro choc.
Je l’ai vu… vrai ment vu… mon fils, 15 ans, obligé de jouer le rôle de
l’adulte. Et j’ai senti que ça pouvait plus conti nuer. » Ce regard
exté rieur met en mouve ment un système jusque- là figé, ouvrant la
possi bi lité d’inté grer autre ment l’expé rience. Cette prise de
conscience entraîne un boule ver se ment des schèmes préexis tants et
néces site des processus d’accom mo da tion. L’image de soi se
trans forme, tout comme les croyances sur l’amour ou la confiance.
Une ouver ture sur l’exté rieur peut alors s’observer. Certaines
parti ci pantes évoquent pour la première fois le recours à un
accom pa gne ment spécia lisé, le soutien insti tu tionnel devient un
appui essen tiel dans la recon nais sance du vécu et dans le passage à
un système plus ouvert.

24

Enfin, la paren ta lité entre elle aussi dans une phase de tran si tion. Ces
prises de conscience permettent un premier réin ves tis se ment du rôle
parental, encore fragile, mais qui témoigne d’un mouve ment de sortie
des compen sa tions alpha vers les compen sa tions bêta.

25

Compen sa tion gamma : recons truc tion
et résilience

Certains parti ci pants amorcent un travail profond de réor ga ni sa tion
de soi et de leurs rela tions, marqué par une redé fi ni tion de leurs
limites et de leurs croyances. Mme E l’exprime avec force : « Je suis
plus du tout la même. Je suis un peu comme un phœnix… j’ai dû me
recons truire de zéro ». Ce processus illustre le passage vers des
compen sa tions gamma : les défenses rigides s’assou plissent et la
subjec ti va tion reprend.

26

Le rôle du soutien affectif est central. Les proches offrent un portage,
une présence continue et non jugeante, qui permet aux victimes de
ne pas replonger. Paral lè le ment, l’accom pa gne ment profes sionnel

27
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joue une fonc tion phorique : le vécu brut est accueilli, mis en mots et
trans formé en repré sen ta tions pensables.

Ces appuis permettent de réac tiver des ressources internes et
d’amorcer un rapport plus apaisé à la vulné ra bi lité. Mme N parle ainsi
d’une capa cité retrouvée « Je crois que j’ai aussi une forme de
rési lience… une capa cité à rebondir, à cher cher du sens ». Ce
chemi ne ment témoigne d’un véri table mouve ment de compen sa tion
gamma, où la bles sure n’empêche plus la projec tion dans l’avenir. 
Enfin, la paren ta lité devient un levier actif de recons truc tion. Les
parti ci pants décrivent une reprise réflexive et choisie de leur rôle
parental. La fonc tion paren tale, jusque- là entravée par la sidé ra tion,
se réor ga nise en un espace de conti nuité et de trans mis sion,
permet tant au parent de soutenir psychi que ment son enfant tout en
conso li dant sa propre recons truc tion identitaire.

28

Pour rendre compte de manière synthé tique du processus
d’inté gra tion psychique mis en lumière par cette recherche, le
schéma ci- dessous propose une modé li sa tion des diffé rentes phases
traver sées par les sujets. Ce modèle illustre l’arti cu la tion entre les
méca nismes internes (compen sa tions, ouver ture/ferme ture du
système), les dyna miques paren tales et les soutiens externes (tiers,
portage, fonc tion phorique), dans une pers pec tive développementale.

29



Modélisation des processus d’intégration psychique du traumatisme des violences conjugales

Figure 1 : Modé li sa tion du processus d’inté gra tion psychique du trau ma tisme

des violences conjugales

Discussion
Les résul tats mettent en évidence une trajec toire progres sive
d’inté gra tion psychique du trau ma tisme, orga nisée en trois temps :
un repli défensif dans un système fermé, une ouver ture progres sive
grâce à l’inter ven tion d’un tiers, puis une phase de recons truc tion
iden ti taire soutenue par des appuis externes.

30

La première phase corres pond à la compen sa tion alpha, marquée par
la sidé ra tion et le rejet de la pertur ba tion. Les victimes mobi lisent des
méca nismes de défense tels que la disso cia tion ou la ratio na li sa tion,
qui traduisent une tenta tive de préserver une conti nuité psychique.
Dans cette dyna mique, la fonc tion alpha décrite par Bion (1962 ; 1979)
appa raît altérée. En effet, les éléments bruts de l’expé rience
trau ma tique ne peuvent être trans formés en repré sen ta tions
pensables, ce qui empêche la symbo li sa tion. Ce défaut de mise en
sens favo rise des répé ti tions trau ma tiques, parfois en réso nance avec
des expé riences infan tiles anté rieures, comme l’ont montré Harrati et
al. (2018) avec la notion d’« enche vê tre ment de scéna rios ».

31
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La seconde phase corres pond à l’amorce de compen sa tions bêta. Elle
devient possible lorsqu’un tiers vient perturber la rela tion dyadique,
qu’il s’agisse d’un proche, d’un enfant ou d’un profes sionnel. Ce
processus de trian gu la tion (Gérard, 2010) permet une décen tra tion et
ouvre la voie à une première mise en sens. Les victimes doivent alors
affronter la perte de l’objet idéa lisé, ce qui renvoie à la posi tion
dépres sive décrite par Klein (2016). Ce travail implique un
rema nie ment des schèmes préexis tants, en accord avec le processus
d’accom mo da tion décrit par Piaget (1936). La prise de conscience
n’est toute fois pas linéaire : elle s’accom pagne de doutes, de
culpa bi lité et de mouve ments de va- et-vient entre ferme ture
et ouverture.

32

Enfin, une troi sième phase, corres pon dant aux compen sa tions
gamma, témoigne d’une réor ga ni sa tion plus profonde. Elle suppose la
présence d’un envi ron ne ment suffi sam ment conte nant, capable de
soutenir le travail psychique. Le soutien affectif des proches joue un
rôle de portage, tandis que l’accom pa gne ment profes sionnel permet
une fonc tion phorique (Delion, 2000), c’est- à-dire une trans for ma tion
des vécus bruts en éléments symbo li sables. L’alliance de ces deux
dimen sions favo rise la trans for ma tion des éléments bêta en éléments
alpha (Bion, 1962 ; 1979), permet tant au sujet de redonner du sens à
son expé rience. Cette élabo ra tion soutient la recons truc tion
iden ti taire et ouvre la possi bi lité d’un réin ves tis se ment de la
paren ta lité. À l’inverse, l’absence de tels appuis expose les victimes à
des oscil la tions entre compen sa tions alpha et bêta, comme l’ont
montré Clavel et al. (2022) dans leur modèle de psychogenèse.

33

Ces résul tats soulignent que la répa ra tion psychique du trau ma tisme
ne se joue pas unique ment dans l’inter pré ta tion, mais dans
l’expé rience d’une présence conte nante et étayante (Küchenhoff,
2006). C’est dans ce cadre de sécu rité que peut émerger une
dyna mique rési liente, marquée par une réor ga ni sa tion des schèmes,
un renfor ce ment iden ti taire et une réap pro pria tion du rôle parental.

34

Conclusion
Cette recherche, menée dans une pers pec tive construc ti viste et
déve lop pe men tale, a exploré le processus d’inté gra tion psychique du
trau ma tisme des violences conju gales. L’analyse quali ta tive des récits
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ABSTRACT

Français
Ce mémoire adopte une approche construc ti viste pour comprendre
comment les personnes ayant vécu des violences conju gales parviennent, au
fil du temps, à inté grer psychi que ment leur trau ma tisme. À partir d’une
méthode quali ta tive basée sur des entre tiens semi- directifs. L’analyse met
en évidence une trajec toire psychique évolu tive, traversée par diffé rentes
phases, de la sidé ra tion à la rési lience, en passant par des étapes
d’ouver ture au soutien exté rieur. En éclai rant ces processus, ce travail vise à
mieux comprendre la complexité du vécu des victimes et à apporter des
éléments utiles à leur accom pa gne ment psycho lo gique et social.
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